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grandeurs et misères d’une victoire



serve. J’acceptais assurément de faire confiance
aux capacités professionnelles de l’ancien professeur de stratégie à l’École supérieure de guerre,
mais je n’en regrettais pas moins la préoccupation
d’intérêt purement personnel. Je revins donc
plutôt désappointé. Ainsi finit, sans avoir commencé, ce colloque mystérieux.

Plus tard, en 1916, une autre surprise m’attendait. Ne voilà-t-il pas que m’arrive mon collègue
parlementaire, M. Meunier-Surcouf, officier d’ordonnance du général Foch, m’apportant le buste
(simili terre cuite) de son chef avec les compliments de celui-ci. J’en demeurai bouche bée.
Qu’attendait-on de moi par de tels procédés ?
Interrogé à ce sujet, M. Meunier-Surcouf me déclara
qu’un sculpteur avait été mandé au quartier
général pour recevoir l’ordre de débiter, d’après
un grand modèle, quinze pièces de réduction destinées à divers personnages supposés influents.
L’opération était d’envergure. Cela peut faire
sourire. Il demeure qu’une telle démarche devait
paraître étrange au plus fort d’une guerre où la
vie même de la France était engagée. J’avais
entendu dire les rois envoyaient leur photographie aux visiteurs dont ils étaient satisfaits.
Le général Foch poussait jusqu’au buste, et je puis
assurer que, pour un homme qui ne conspire ni
avec les militaires, ni avec les civils, c’était un
objet fort embarrassant.

Plus explicite que son chef, l’officier d’ordonnance ne me cacha pas qu’il était d’avis de mettre
le général Foch à la tête des armées françaises.
J’étais loin d’y être opposé. M. Meunier-Surcouf
multiplia ses visites pour me confirmer dans ses
vues. De son cahier de notes, il a bien voulu
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